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Chablais 2040 - Rendu de la phase prospective 

Ce document a été réalisé par Chablais Léman Développement dans le cadre de la démarche « Chablais 2040 ». 

Les cabinets « Argo & Siloe » et « La Clé Proactive » ont accompagné Chablais Léman Développement en tant 

qu’assistants à maitrise d’ouvrage, en charge de l’élaboration de la méthodologie et de l’animation des temps col-

lectifs. 

 

Cette démarche est cofinancée par la Région Rhône-Alpes, dans le cadre du Contrat de Développement Durable 

Rhône-Alpes (CDDRA) du Chablais. 
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- PARTIE 1 - 

ELEMENTS DE CADRAGE 
  

 

1.1- Le contexte de la démarche 
 

1. Les objectifs 

 

« Chablais 2040 », est une démarche prospective sur l’avenir du déve-

loppement économique du Chablais. Cette initiative vise à définir les 

scénarios d’évolution possible du Chablais et à construire une stratégie 

économique portée par tous les acteurs du territoire. 

 

En matière économique, si le Chablais va relativement bien, sa spécia-

lisation touristique et sa dépendance croissante vis-à-vis de la Suisse, 

interrogent sur sa capacité à prendre en main son avenir. Le Chablais 

dispose toutefois d’un vivier d’entreprises innovantes et diversifiées, 

des savoir-faire propres et une volonté entrepreneuriale prouvée, qui 

lui procurent des atouts intéressants pour mettre en place une véritable 

stratégie de développement économique. 

 

Le pari de « Chablais 2040 » est de réunir l’ensemble des acteurs du 

territoire (élus, entreprises, société civile…) autour de cette démarche. 

Entrevoir les futurs possibles permettra aux acteurs locaux de travailler 

à provoquer les changements identifiés comme souhaitables et/ou de 

faire dévier la ou les trajectoires à risque. 

2. Une démarche structurée 

 

Après un appel à candidature, Chablais Léman Développement s’est 

adjoint les services des bureaux d’études « Argo & Siloe » et « La Clé 

Proactive », qui apportent leurs compétences méthodologiques en dé-

veloppement économique et en prospective territoriale. 

 

    
 

Chablais Léman Développement, a été également accompagnée par 

Claude FLORET, membre, jusqu’en 2013, de la section prospective et 

planification du Conseil Economique, Social et Environnemental 

(CESER) de la Région Île-de-France. 
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3. Une dynamique proactive 

 

On peut identifier plusieurs attitudes vis-à-vis de l’avenir :  

 les réactifs s’adaptent en fonction du contexte et attendent que les 

événements arrivent pour réagir ;  

 les créatifs font table rase du présent pour inventer de nouveaux 

outils, processus, politiques, produits… ;  

 les autistes ne réagissent pas et se contentent de rester sur leur 

position ; 

 les attentistes adoptent une stratégie au fil de l’eau et se laissent 

porter par les événements ; 

 les proactifs agissent pour provoquer les changements souhai-

tés  c’est le positionnement souhaité pour la démarche.  

 

4. Ce que n’est pas Chablais 2040 

 

UN EXERCICE DIVINATOIRE : l’objectif n’est pas de définir précisé-

ment comment sera le Chablais en 2040 mais de faire prendre 

conscience aux acteurs locaux des menaces et des opportunités qui 

pèsent sur l’avenir économique du territoire. 

 

UN EXERCICE CONTEMPLATIF : l’ambition n’est pas de faire de 

simples constats mais de proposer des préconisations et actions qui 

permettront au territoire d’adopter une stratégie proactive. 

 

UN EXERCICE TECHNOCRATIQUE : l’objectif n’est pas de faire un 

travail en chambre réalisé par des experts mais de faire participer tous 

les acteurs du territoire. 

 

                                 

Les différentes attitudes  

face à l’avenir 
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2- Une méthodologie prospective 
 

 

 

Tous les documents ayant trait à la démarche (diagnostic, comptes-

rendus…) sont disponibles sur le site Internet de Chablais Léman Déve-

loppement : www.sudleman.com - rubrique « Agir pour l’économie » / 

« Chablais 2040 ». 

 

 

1. Séminaire de lancement 

 

Cette rencontre a été organisée le 30 Juin 2014 à Thonon-les-Bains. 

Elle a permis de présenter la démarche « Chablais  2040 », son calen-

drier, ainsi que les premiers éléments de diagnostic. 

 

  
 

 

2. Travaux préalables 

 

Chablais Léman Développement a réalisé un diagnostic économique di-

visé en trois chapitres : 

 le premier replace le Chablais dans un système géographique 

plus large : l’espace lémanique, qui influence fortement le déve-

loppement économique du territoire ; 

 le second dresse un panorama des principaux indicateurs éco-

nomiques du Chablais, comparés à ceux des territoires voisins ; 

 le troisième traite des facteurs composant l’environnement en-

trepreneurial du territoire (formation, foncier économique, 

services aux entreprises,…). 

 

Chablais Léman Développement a également réalisé 14 entretiens avec 

des acteurs du monde économique et de la société civile. Si ce travail 

ne prétend pas à l’exhaustivité en termes de profils représentés, il per-

met de confronter des visions contrastées de personnalités issues 

d’horizons différents. 

 

Les résultats des entretiens et du diagnostic ont été envoyés à tous les 

participants à la démarche pour enrichir la réflexion. 

 

          

http://www.sudleman.com/
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Photos des différents temps collectifs (ateliers & séminaires) 

 

 

 

 

3. Ateliers thématiques 

 

Trois ateliers thématiques sur l’économie locale ont été organisés dans 

des entreprises membres du Groupement des Industriels du Chablais : 

 l’économie productive, le 2 Octobre 2014, dans les locaux de 

la Société Anonyme des Eaux Minérales d’Evian (Evian-les-

Bains) ; 

 l’économie résidentielle, le 16 Octobre 2014, dans les locaux 

du CityGreen (Veigy-sur-Foncenex) ; 

 l’économie touristique, le 3 Novembre 2014, à l’Hôtel*** le Crêt 

(Morzine). 

 

Ces ateliers ont permis l’identification des facteurs de changements et 

d’inertie souhaités, pressentis ou redoutés qui vont impacter chacun des 

grands secteurs d’activités économiques étudiés. Ces enjeux ont été 

formalisés par : 

 9 « facteurs d’évolution externes » qui représentent les flux 

extérieurs susceptibles d’influencer le modèle de développement 

du Chablais.   

 « 8 ressources territoriales » qui constituent les stocks qui ca-

ractérisent le modèle de développement du Chablais.  

 

 

4. Séminaires prospectifs 

 

Un premier séminaire a été organisé à Thonon-les-Bains le 20 Janvier 

2015. Les participants ont identifié l’impact des « facteurs d’évolution ex-

ternes » sur chacune des « ressources territoriales », ce qui a 

matérialisé un certain nombre de trajectoires de développement pour le 

futur du Chablais. 
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De cette réflexion, ont été produits : 

 3 scénarios d’évolution du territoire (parmi une infinité de 

combinaisons) ; 

 4 défis auxquels le Chablais devra répondre pour le futur ; 

 10 chantiers de développement économique qui constituent la 

trame du futur plan d’actions. 

 

En date du 4 mars 2015, un second séminaire a restitué les résultats is-

sus des temps collectifs précédents et les a fait valider par les acteurs 

présents. 

 

 

5. Bilan de la participation  

 
Les 6 temps collectifs qui ont jalonné la phase prospective de Chablais 

2040 ont attiré 120 acteurs du territoire, pour une affluence cumulée de 

240 personnes, soit 60 personnes en moyenne par séminaire et 20 per-

sonnes par atelier.  

 

 
 

 

Origine des participants aux temps collectifs 

Preuve de l’intérêt donné à Chablais 2040, la démarche a fait l’objet de 

16 publications dans les journaux & magazines locaux et départemen-

taux (situation à fin Mai 2015). 

 

 
 

Articles respectivement parus dans le magazine Impulsion (CCI - Haute-

Savoie) n°105 et dans le Messager du 5 Mars 2015 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

37%

26%

20%

17%

Entreprises

Collectivités
locales

Société civile

Partenaires
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- PARTIE 2 - 

LES FACTEURS D’EVOLUTION EXTERNES 
 

 
L’analyse des données, des entretiens et des échanges dans le cadre 

des ateliers, ont permis l’identification de 9 facteurs d’évolution ex-

ternes qui auront un impact potentiellement fort et durable sur le 

Chablais (et sur tout les territoires). 

 

1- La croissance économique mondiale 

2- La métropolisation & l’évolution du bassin lémanique 

3- Les nouvelles dynamiques territoriales 

4- La financiarisation de l’économie 

5- Le développement des nouvelles technologies 

6- Les problématiques environnementales 

7- Le vieillissement de la population 

8- L’évolution du modèle social français 

9- Un nouveau rapport au travail 

 

Si le Chablais a peu de prise sur ces différentes variables, celles-

ci sont sources de menaces et d’opportunités pour le dévelop-

pement économique local. Les facteurs d’évolution sont présentés 

de manière agrégés, avec pour chacun d’entre eux, les opportunités et 

les menaces qui en découlent. 

Le croisement de ces facteurs d’évolution aux composants actuels du 

territoire (= les ressources territoriales) ont permis d’aboutir aux scéna-

rios présentés dans la partie 3. Les ressources territoriales qui ont été 

mises en perspectives sont : 

1- L’identité et la gouvernance du territoire 

2- L’économie productive 

3- L’économie résidentielle 

4- L’économie touristique 

5- La formation et les ressources humaines 

6- L’accueil des entreprises 

7- Le système de transport 

8- La qualité de vie dans le territoire 
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La croissance économique mondiale 

 

La mondialisation de l’économie entraine un changement profond des 

rapports de force entre pays dits développés (Europe, USA, Japon) et 

pays dits émergents (Chine, Inde, Brésil,…). La croissance écono-

mique mondiale est aujourd’hui largement portée par les seconds, dont 

les classes moyennes augmentent rapidement.  

 

Hors évènements catastrophiques dans certains pays (guerres), toutes 

les régions du monde devraient connaitre une expansion économique 

rapide, y compris l’Afrique. Bien qu’étant potentiellement sources de 

nouveaux marchés, ce phénomène induit des pressions considérables 

sur les systèmes productifs des pays développés mais également sur 

l’évolution des systèmes sociaux. L’industrie n’est pas la seule activité 

touchée, le marché des services, y compris les services à forte valeur 

ajoutée, est de plus en plus mondialisé et concurrentiel (finance, mé-

dias, culture, tourisme…).  

 

Ce facteur d’évolution impactera le Chablais à double titre, de par son 

influence sur le développement économique français, mais également 

suisse, sans compter les effets potentiels sur le développement du tou-

risme. 

 

Opportunités Menaces 

De nouveaux marchés pour le tou-
risme et l’industrie 

Un changement d’esprit vis-à-vis de 
l’entreprise et de l’entreprenariat, 
reconnus comme source de ri-
chesses 

La déconnexion du Chablais vis à 
vis des marchés porteurs mondiaux  

Le décrochage de la France, voire 
de la Suisse dans la concurrence 
mondiale 

La frilosité des agents économiques 
limitant la prise de risque, dans un 
contexte incertain 

 

La métropolisation & L’évolution du bassin lémanique 

 

La métropolisation caractérise un double mouvement : la concentration 

des hommes et des activités dans des pôles urbains (polarité), et 

l’influence croissante que ces pôles exercent sur leur territoire (rayon-

nement). Au niveau local et national, les métropoles concentrent les 

centres de décisions politiques et économiques ainsi que les activités 

stratégiques. À l’échelle mondiale, les métropoles et les espaces 

qu’elles influencent sont en concurrence féroce pour capter les capi-

taux et les talents. 

 

Le Chablais est un territoire polarisé à la fois par Genève et par Lau-

sanne. Le développement de ces deux villes conditionne fortement 

l’avenir du Chablais dont la situation actuelle dépend de plus en plus 

des dynamiques en cours de ces villes (26 % de la population active 

occupée travaille en Suisse). De plus en plus dépendant de la Suisse, 

le Chablais sera tributaire à la fois de son évolution économique, mais 

également des processus de coopération entre les différents territoires 

du bassin lémanique. 
 

Opportunités Menaces 

Continuité et amplification des phé-
nomènes actuels : intégration dans 
un marché plus large, opportunités 
de développement… 

Création d’un système métropolitain 
à l’échelle du bassin lémanique… 

Extension de la zone franche 

Croissance d’une population à fort 
pouvoir d’achat 

Proximité de grands bassins de 
consommateurs 

Urbanisation non maitrisée, dégra-
dant la qualité de vie du territoire 

Perte des identités du Chablais : 
uniformisation 

Dépendance totale vis-à-vis de la 
Suisse, notamment en cas de crise 

Division entre les différents espaces 
du bassin lémanique (Lausanne / 
Genève / France…) 
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Les nouvelles dynamiques territoriales 
 

La dynamique économique d’un territoire dépend aussi bien de sa ca-

pacité à capter de la richesse (revenu) hors de « ses frontières » qu’à 

seulement en produire (PIB), puis de son aptitude à redistribuer ces 

revenus sous la forme de dépenses de consommation courante dans 

l’économie locale.  

 

Nous sommes rentrés dans « l’ère des territorialités mobiles » où se 

combinent géographie des stocks et géographie des flux où popula-

tions, entreprises, biens et services ont tendance à s’affranchir des 

distances dans un contexte de raréfaction des ressources publiques. 

Ces multi-connexions spatiales et temporelles ont fait émerger de nou-

veaux besoins pour l’économie des territoires : le rapprochement entre 

les ressources du territoire et les ressources qui se situent à l’extérieur 

du territoire. De ce fait l’économie des territoires introduit la reconnais-

sance des besoins de ces territoires interconnectés, qui nécessite de 

meilleures synergies entre activités productives et résidentielles, entre 

fonctions urbaines et rurales, entre stocks (les atouts physiques et im-

matériels du territoire) et flux (circulation de biens, de personnes…). 

 

Opportunités Menaces 

Captation de ressources exté-
rieures au Chablais : savoir-faire, 
main d’oeuvre, visibilité, forma-
tions… 

Jouer sur la diversité et la complé-
mentarité des territoires 

Phénomène d’évasion des revenus 
dans d’autres territoires : com-
merces, services, activités de loisirs 
et touristiques 

Disparités plus fortes entre les terri-
toires du Chablais 

 

 

 

 

La financiarisation de l’économie 
 

Au milieu des années 1970, les volumes sur le marché des changes 

représentaient 20 % environ du PIB mondial et aujourd’hui les volumes 

sur le marché de changes s’élèvent à quinze fois le PIB. Ce phéno-

mène traduit le développement des marchés financiers où s'échangent 

des produits qui ne sont pas rattachés aux activités de production, de 

commercialisation ou de consommation. La finance, qui a un rôle pri-

mordial dans le financement de l’économie dite réelle tend à s’en 

autonomiser. Le début de ce phénomène est généralement daté à la 

fin des accords de Bretton Woods (1971) à partir duquel les mouve-

ments de capitaux vont être libéralisés et amplifiés.  

 

Le phénomène est aujourd’hui de plus en plus critiqué : spéculation 

sur les matières premières, déstabilisation des Etats, déconnexion 

avec l’économie réelle… Par ailleurs, il entraine une déstructuration du 

tissu économique avec le rachat d’entreprises par des fonds spécula-

tifs ou dits « vautours », qui sont ensuite pressurisées voire 

démantelées pour réaliser un profit immédiat dans une logique de très 

court terme. Cette optique de court-terme est encore plus flagrante sur 

les marchés financiers avec le « trading à haute très fréquence » où 

les actions ne restent dans les mains d’un acteur, pendant quelques 

millisecondes. La déstabilisation de l’économie réelle entraine des 

crises systémiques (crise financière puis économique de 2008) dont 

les effets sont difficiles à gérer en raison de la difficulté pour les 

centres de décisions traditionnels (Etats) à réguler des activités mon-

dialisées et immatérielles. 

 

Opportunités Menaces 

Identification de nouvelles formes 
de financement de l’économie réelle 
(financement participatif, partena-
riats publics-privés…) 

Utilisation de l’épargne locale 

Dépendance totale à des phéno-
mènes mondialisés pour tous les 
agents économiques locaux 

http://www.lexinter.net/JF/les_marches_financiers.htm
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Le développement des nouvelles technologies 
 

Le monde d’aujourd’hui et celui de demain seront marqués par de 

grandes avancées scientifiques et techniques. Si par définition il est 

difficile de prévoir ce que seront les impacts de ces technologies, les 

domaines d’activités touchés seront variés : médecine, biotechnolo-

gies, nanotechnologies, matériaux, systèmes énergétiques… Par 

ailleurs, le développement de l’informatique associé à une  baisse des 

prix et une miniaturisation vont continuer à introduire de manière crois-

sante des capacités de traitement de l’information et de 

communication (« Internet des objets ») dans tous les aspects de notre 

vie. On peut citer notamment le développement des applications de la 

3D, de la simulation dans les jeux, les spectacles, l’éducation, le com-

merce, le tourisme, la cartographie, la relation au territoire, mais aussi 

les rapports humains privés et professionnels.  

 

La robotisation des activités économiques entraineront des impacts 

considérables aujourd’hui difficilement identifiables. Ce phénomène 

va-t-il détruire des millions d’emplois dans l’industrie  (mais également 

dans les services) ? Va-t-il créer de nouveaux secteurs d’activités éco-

nomiques, conne l’informatique en son temps ? Va-t-il permettre de 

relocaliser certaines activités ? Où vont passer les gains de productivi-

té ? 

 

Opportunités Menaces 

Accès à de nouvelles ressources 
pour le territoire 

Apport de services dans les terri-
toires les plus enclavés (vallées) 

Nouvelles opportunités de dévelop-
pement pour les entreprises 

Retard pris par le territoire & les en-
treprises dans l’utilisation et la 
recherche de nouvelles technolo-
gies 

 

 

Les problématiques environnementales 

 

L’existence du changement climatique fait aujourd’hui un quasi-

consensus au sein des scientifiques, décideurs économiques et poli-

tique. Aujourd’hui, les modèles fixent une fourchette d’augmentation 

moyenne de la température à l’horizon 2100 comprise entre 1,4°C et 

5,8°C sachant que l’ampleur de ce réchauffement dépendra largement 

des actions humaines (augmentation ou limitation des rejets des gaz à 

effet de serre). 

 

La croissance démographique et urbaine (qu’elle soit mondiale et/ou 

locale) entraîne une consommation soutenue des ressources natu-

relles (eau, foncier, énergie, biodiversité) tout comme l’augmentation 

des risques de pollution.  

 

De plus en plus, les nouveaux modèles de développement écono-

mique prennent en compte ces éléments afin de construire une 

croissance qui se veut soutenable pour les territoires et les popula-

tions. Dans un contexte financier tendu, les collectivités locales sont 

aux avant-postes du phénomène en ayant à gérer d’une part les 

risques induits par les changements et d’autre part, limiter les impacts 

de l’action de l’homme sur l’environnement. 
 

Opportunités Menaces 

Nouvelles opportunités de dévelop-
pement économique 

Richesses du territoire en res-
sources naturelles 

Changements climatiques (saison 
d’été) 

Dégradation de la qualité de vie du 
territoire 

Freins de lobbys environnementa-
listes  

Consommation non durables des 
ressources 

Changements climatiques (saison 
d’hiver) 
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Le vieillissement de la population 

 

Le vieillissement n’est pas seulement un phénomène français ou euro-

péen, il est mondial. Même dans l’hypothèse d’une fécondité dont la 

tendance baissière serait interrompue, l’écart entre les proportions de 

personnes jeunes et âgées va continuer à se réduire, et très proche de 

celui qui devrait caractériser les pays de l’Union européenne dès 2050.  

 

En 2030, la France pourrait compter 20 millions de personnes de plus 

de 60 ans, pour 32 millions de 20 à 59 ans et 15 millions de moins de 

20 ans avec des conditions d’accueil très inégales selon les territoires. 

Selon l’INSEE, la dépense pour l’allocation personnalisée d’autonomie 

passerait de 7 milliards à 20,6 milliards d’euros d’ici 2040, soit de 0,4 

% à 0,62 % de la richesse nationale. La réforme des retraites (qui re-

présentent maintenant 40 % des dépenses de Sécurité sociale) est à 

l’ordre du jour depuis au moins deux décennies, afin d’adapter le sys-

tème au vieillissement démographique. 

 

L’arrivée massive d’actifs avec enfants sur le Chablais ralentit son 

vieillissement démographique. Néanmoins la thématique sera de plus 

en plus prégnante en raison de l’éloignement de certains espaces ru-

raux. 

 

Opportunités Menaces 

Maintien des compétences ac-
quises pendant plus longtemps. 

Nouveaux potentiels de consomma-
tion (tourisme & loisirs) 

Développement des services dé-
diés 

Alourdissement des charges pour 
accompagner le 4ème âge. 

Immobilisme de la société & 
moindre prise de risque 

Risque sur les transmissions 
d’entreprises 

 

 

L’évolution du modèle social français 

 

La France est le pays qui, dans l’Union européenne comme dans la 

zone OCDE (Organisation de coopération et de développement éco-

nomiques), affecte la plus grande part de sa richesse nationale à la 

protection sociale (plus de 30 % du PIB). La tendance est à une crois-

sance continue de la part des prestations sociales rapportées au PIB 

en France. Certains observateurs, soulignant la place désormais sin-

gulière du pays dans l’Union européenne, jugent insupportable le 

niveau qui a été atteint. D’autres indiquent que les besoins nouveaux 

(dépendance par exemple) ou bien les besoins traditionnels (assu-

rance maladie) sont actuellement insuffisamment couverts et appellent 

de nouvelles dépenses. Les dépenses sont mécaniquement appelées 

à augmenter d’ici 2030, à moins que ne soient opérés des arbitrages 

et des redéploiements radicaux. 

 

La relative richesse (des ménages et des collectivités) Chablais lui as-

sure des perspectives plus solides  que d’autres territoires. 

Néanmoins, il restera conditionné à aux évolutions de la Suisse mais 

également aux prélèvements (fond de péréquation / fonds frontaliers) 

ou décisions (fermeture de l’hôpital) de l’Etat ou autres strates supé-

rieures (UE). 

 

Opportunités Menaces 

Développement de l’Economie So-
ciale et Solidaire 

Développement de partenariats pu-
blics-privés 

Perte d’emplois dans la fonction 
publique (20 % des salariés) 

Moins de redistribution sociale & 
augmentation des inégalités 

Augmentation des prélèvements & 
moindre investissement des collec-
tivités 
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Un nouveau rapport au travail 
 

Soumises à l'intensification de la concurrence et aux impératifs du pro-

grès technique, les entreprises ont modifié leurs méthodes de 

production, et, partant, leurs modes de gestion de l'emploi. Ces trans-

formations structurelles ont affecté le statut du Contrat à Durée 

Indéterminée en tant que norme du contrat de travail. Simultanément, 

des formes alternatives de travail et d'emploi se développent (Contrat 

à Durée Déterminée, intérim) ou sont apparues (télétravail, portage sa-

larial, multisalariat) pour répondre à l'évolution des exigences des 

employeurs soumis à davantage de flexibilité. 

 

Par ailleurs, les nouvelles générations (Y entre 1980 et 2000, Z après 

2000) ont des attentes très différentes dans leur rapport au travail par 

rapport aux générations précédentes. Ces « nouveaux actifs » recher-

chent un cadre de travail moderne, ouvert et épanouissant, un meilleur 

équilibre entre vie professionnelle et vie privée, mobilité et flexibili-

té. Derrière ces éléments apparaît l’image d’entreprises parfois 

déconcertées et démunies face à une génération dont les codes, les 

valeurs et les pratiques tranchent avec ceux de leurs aînés. 

 

Enfin, comme évoqué précédemment, la robotisation des activités 

économiques pose la question de la redistribution des gains de pro-

ductivités : vers un partage du temps de travail ? vers le 

développement d’autres activités ?... 

 

Opportunités Menaces 

Plus d'attente de bien-être / bien 
vivre. 

Capitalisation pour développer des 
compétences personnelles 

Transformation du travail en valeur 
secondaire 

Inadaptation entre besoins des en-
treprises et des attentes des 
salariés 
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- PARTIE 3 - 

LES SCÉNARIOS D’ÉVOLUTION DU TERRITOIRE 
             

Cet exercice de prospective exploratoire vise à ouvrir le champ des 

possibles. Son but n’est ni d’identifier toutes les hypothèses d’évolution 

possible ni d’avoir une vocation programmatrice ou planificatrice. Les 

trois scénarios présentés ici ne se réaliseront sans doute jamais, la ré-

alité sera probablement un assemblage de plusieurs de ces 

hypothèses qui sont donc là pour ouvrir un débat sur l’avenir du Cha-

blais. 

 

Trois scénarios ont été formalisés à partir du travail effectué par les 

participants dans le cadre des ateliers et séminaires prospectifs de la 

démarche. 

 

1/ L’ABSORPTION PASSIVE : c’est le scénario tendanciel où le 

Chablais divisé, devient la banlieue résidentielle des métropoles de 

Genève et de Lausanne. 

 

2/ L’INTÉGRATION RÉUSSIE : c’est le scénario souhaité par les ac-

teurs locaux, dans lequel le Chablais uni et portant une vraie stratégie 

de développement économique, est intégré dans un bassin lémanique 

structuré. 

 

3/ L’ISOLEMENT CONTRAINT : c’est le scénario catastrophe où 

l’arrêt de l’économie suisse, dans un contexte de décroissance, im-

pacte fortement le Chablais qui subsiste toutefois grâce à de nouveaux 

modèles de production. 
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S1- L’ABSORPTION PASSIVE 
 

 

En 2040, le Chablais est devenu une banlieue résidentielle, en perte d’attractivité, des métropoles de Genève et de 

Lausanne. 
 

L’aboutissement des grands projets de transport ferroviaire, routier et 

maritime a enfin désenclavé le territoire, mais a parallèlement accéléré 

sa résidentialisation, faute de création suffisante d’activités écono-

miques sur place. Cette ouverture a par ailleurs eu des effets 

contrastés sur le tissu économique : les industries, mieux connectées 

à leurs marchés internationaux, sont restées dans l’ensemble, mais les 

activités du BTP subissent une concurrence accrue de l’extérieur. 

 

Le développement de la Suisse se sera poursuivi, tiré par la crois-

sance économique mondiale. En effet, le pays profitera de son 

positionnement dans les hautes-technologies (biotech, cleantech, na-

notech…) et les services internationaux. Le Chablais subit donc la 

métropolisation du bassin lémanique, sans en être un véritable acteur. 

Divisé en plusieurs entités, il pèse peu sur le bassin lémanique 

d’autant que les partenaires suisses sont devenus plus exigeants du 

fait des pressions populistes. 

 

À cause de la pression résidentielle, le foncier est inabordable pour les 

entreprises. Celles qui sont restées ont du mal à s’agrandir et il est 

pratiquement impossible pour les nouvelles de trouver des locaux. Les 

Zones d’Activités Economiques se sont peu développées, hormis les 

zones commerciales qui profitent de la croissance démographique du 

territoire et du pouvoir d’achat des habitants. En effet, les espaces dé-

diés aux entreprises n’ont pas fait l'objet de priorités par les décideurs 

qui ont préféré conserver les rares espaces disponibles pour l'habitat 

plus directement rémunérateur. 

Les différents services aux entreprises et entrepreneurs, qu’ils soient 

privés ou publics ont progressivement fermé ou quitté le Chablais pour 

s’installer à Annecy ou Annemasse. 

 

Les activités liées à la consommation restent le pilier de l’économie lo-

cale et ont créé beaucoup d’emplois, surtout dans les grandes 

enseignes. Peu de petits commerces indépendants ont subsisté dans 

les centres urbains, concurrencés par la vente en ligne, les zones 

commerciales et des activités de services (banques, assurances, 

agences immobilières...). L’embourgeoisement de certains quartiers a 

aussi poussé vers l’extérieur commerces, restaurants, cafés, du fait du 

prix du foncier, mais aussi des protestations des riverains contre les 

nuisances sonores liées à ces activités. Le tourisme a périclité sur le 

littoral, qui est un long enchainement de quartiers résidentiels, 

d’espaces commerciaux, et de grandes bases nautiques avant tout 

dédiées aux habitants. Dans les vallées, de lourds investissements ont 

permis aux principales stations de sports d’hiver de maintenir leur 

compétitivité, mais 2/3 des stations, les plus petites, ont fermé.  

 

Le fossé s’est exacerbé entre les habitants qui travaillent en Suisse et 

les autres, entrainant progressivement une ségrégation spatiale. En 

effet, les retraités ont tendance à partir, du fait du coût de la vie, tous 

comme les 18-25 ans qui vont étudier en dehors du territoire. Peu de 

formations post-bac ont d’ailleurs été créées, mais un Lycée interna-

tional a vu le jour en 2030. Il offre un enseignement en anglais de 

haut-niveau, mais est réservé à une certaine élite. 



 

   
16 

 

Chablais 2040 - Rendu de la phase prospective 

L’aménagement du territoire tel qu’il a été réalisé avec notamment 

l’éloignement entre les centres d’emplois et les quartiers résidentiels 

fait du Chablais un espace aux résultats médiocres en termes 

d’efficacité énergétique et environnementale. Le développement local 

s’est poursuivi selon une logique prédatrice et non durable. En effet, 

l’étalement urbain a accentué la pression sur les ressources locales 

(eau, foncier, espaces naturels, paysages…) ce qui fait que le Cha-

blais aura perdu les atouts qu’ils possédaient en termes de qualité de 

vie, hormis pour ceux qui ont les moyens de se l’offrir.  

 

 

 

EXTRAITS DES ENTRETIENS  
 

« Le Chablais va devenir la banlieue dortoir pour le petit personnel de 

Genève. » 

 

« Avec l’urbanisation galopante du territoire, je me demande si le Cha-

blais gardera son âme. » 

 

« On a créé des mondes séparés entre locaux et frontaliers, qui habi-

tent ici, mais n’y vivent pas vraiment. » 

 

« On crée trop d’emplois dans le commerce, avec des contrats pré-

caires. Il faut réserver du foncier aux activités productives. » 

 

« Il y a un tel clivage politique que c’est devenu un frein au dévelop-

pement du business. Chacun défend sa chapelle en oubliant de 

s’ouvrir aux autres et de coopérer, par exemple pour développer des 

projets touristiques ». 

 

« Après 21h00, ici, c’est mort ! »  
 

TABLEAU DE BORD 
 

 
  2015 S1 

Habitants   135 000 200 000 

Emplois  40 000 50 000 

Économie pro-
ductive  25 % 15 % 

Part frontaliers  26 % 50 % 

Tourisme  ++ -  / + 

Gouvernance 
locale    

Coopération 
transfrontalière    

Revenu moyen  €€ €€€ 

Inégalités so-
ciales  €€ €€€ 
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RECIT : UNE JOURNÉE EN 2040 
 

Enfin ! Céline a décroché un travail à Montreux ! Elle n’y croyait plus 

avec toutes les autorisations que les autorités du Canton de Vaud de-

mandent aux ressortissants étrangers. Le Mouvement des Vrais 

Citoyens Suisses, qui a pris le pouvoir sur l’autre rive, tente de limiter 

coûte que coûte la venue de frontaliers, ce à quoi s’opposent farou-

chement les entreprises suisses, en pénurie de main-d'œuvre.  

 

Elle va pouvoir quitter son T1 qu’elle occupe faute de mieux depuis 

cinq ans, avec son enfant et son mari, pourtant cadre dans une entre-

prise d’Evian. Ils vont pouvoir s’installer dans le quartier sur lequel ils 

lorgnaient depuis plusieurs mois et avoir leur maison avec terrain. 

Peut-être même qu’elle pourra un jour inscrire sa fille à l’International 

College of South-Leman, si celle-ci obtient une bourse. Elle trouve 

quand même dommage que ce soit les étrangers notamment qataris 

qui profitent plus de cet établissement que les locaux. 

 

Trêve de rêveries, elle quitte joyeusement son appartement pour aller 

signer son contrat et se rend à l’embarcadère pour prendre sa navette 

lacustre. Elle espère juste que la douane ne bloquera pas le bateau 

aujourd’hui.  

 

Céline pense à ses prochaines vacances. Ils partent en famille en Lo-

zère se ressourcer, car il n’y a plus moyen de trouver un peu de calme 

dans le Chablais ! Ils vont pouvoir inviter Sonia, sa petite sœur, qui est 

responsable de rayon dans un supermarché. Sonia n’a pas les 

moyens de partir, son studio lui absorbe une grande partie de son sa-

laire, tout comme sa voiture. Elle est à 20 minutes de son travail, dans 

un hameau isolé, car elle n’a rien pu trouver d’abordable plus près. 

 

Sur le ponton, elle tombe nez-à-nez avec John, son beau-frère, origi-

naire du Sussex en Angleterre, qui va faire de la prospection sur 

Vevey pour implanter son activité. John est un entrepreneur de Mor-

zine qui veut monter une entreprise travaillant dans la restructuration 

des anciennes stations de sports d’hiver. Il faut dire qu’il y a du travail : 

si les grandes stations ne s’en sortent pas trop mal, les petites n’ont 

pas pu mener les investissements nécessaires pour lutter contre la 

baisse de l’enneigement et la concurrence internationale. Et à 

l’époque, personne n’avait vu venir l’Ouzbékistan ou le Pérou comme 

terre de ski, avec leurs forfaits à 50 € / semaine. 

 

John aurait aimé monter son affaire en France, mais tout lui fait obs-

tacle : les locaux sont introuvables (la Zone d’Activités près de chez lui 

a été réaménagée en lotissements) impossible de trouver du person-

nel avec un salaire français, il n’y a pas de réseaux d’entrepreneurs 

pour échanger des bonnes pratiques. Il doit se débrouiller tout seul : 

les services d’accompagnement ont fermé ou ont déménagé à Anne-

cy, la seule pépinière d’entreprises du territoire est pleine. Alors que 

côté Suisse, les entrepreneurs français, sont accueillis à bras ouverts. 

John se plaint beaucoup, ce qui ennuie un peu Céline, « il n’a qu’à 

trouver un poste en Suisse comme tout le monde » se dit-elle. Quelle 

folie de vouloir créer en France…  
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S2- L’INTÉGRATION RÉUSSIE 
 

En 2040, le Chablais est devenu un territoire cohérent du bassin lémanique intégré. 
 

Les obstacles à la circulation des biens et des personnes auront été 

levés sur le bassin lémanique, grâce notamment à l’instauration d’un 

système de zone franche sur le Nord de la Haute-Savoie dans laquelle 

ont été harmonisées les réglementations des deux pays. Afin de tirer 

profit au mieux de cette situation, les différents composantes du Cha-

blais se seront unies autour d’un vrai projet de territoire en jouant de 

leurs complémentarités. Le Chablais est intégré dans une gouver-

nance globale formalisée par la création d’une région autonome 

transfrontalière, unique en Europe. 

 

La Suisse conserve son rôle de moteur économique du territoire, dy-

namisé par la collaboration étroite entre les métropoles de Genève et 

de Lausanne et leurs espaces d’influence. Le bassin lémanique, ainsi 

uni, est un territoire bien visible dans la concurrence des espaces mé-

tropolitains européens et mondiaux. 

 

Le Chablais a développé un environnement favorable à 

l’entrepreneuriat et au développement de son système productif. Sa 

stratégie se fonde sur l’accompagnement et le développement des en-

treprises locales, en favorisant le transfert de compétences depuis les 

grandes entreprises et les centres de ressources lémaniques. Cela a 

été rendu possible par le désenclavement du territoire et 

l’interconnexion entre systèmes de transport suisses et français. 

 

Le territoire n’a pas été retenu dans la stratégie métropolitaine comme 

espace d’accueil prioritaire des entreprises internationales. Il bénéficie 

toutefois des effets d’entrainement du dynamisme économique du 

pourtour lémanique avec un développement de la sous-traitance, des 

services aux entreprises ou des fonctions supports (conception, de-

sign, prototypage, informatique…). Les élus locaux ont par ailleurs 

refusé que le Chablais devienne un centre de stockage, permettant de 

conserver du foncier pour les activités jugées stratégiques. Outre les 

activités de soutien aux entreprises, ils ont positionné le Chablais au-

tour de filières s’appuyant sur les ressources locales : tourisme et 

loisirs, bien-être et sport, énergies renouvelables, agriculture. Ce posi-

tionnement a non seulement permis de conforter les activités qui 

répondent à la consommation locale et touristique, mais a également 

enclenché le développement des activités productives autour de ces 

filières. Le développement des partenariats publics-privés et une meil-

leure mobilisation de l’épargne locale ont contrebalancé la diminution 

des investissements publics. 

 

La filière touristique a fini par se structurer entre montagne et littoral 

permettant d’offrir une offre  complète de loisirs en toute saison. Le 

MultiPass, qui est étendu déjà à tout le Chablais depuis 2020 est de-

puis devenu un produit phare à l’échelle de la quasi-totalité du bassin 

lémanique. Les investissements importants réalisés dans les infras-

tructures, la formation des salariés et la communication ont conforté le 

rôle majeur du tourisme dans l’économie chablaisienne, atténuant de 

fait les conséquences des changements climatiques. Cela s’est éga-

lement accompagné d’une diversification des activités couplées avec 

le développement des complémentarités entre territoires. 

 

D’un modèle de développement prédateur fondé sur une consomma-

tion rapide des ressources naturelles, le Chablais est passé à un 

modèle plus durable. Le territoire profite des avancées technologiques 

en termes de gestion des déchets, de traitement de l’eau et de produc-

tion d’énergie, qui sont sources de création d’emplois. Le territoire a dû 

toutefois contraindre l’urbanisation en densifiant fortement certains vil-
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lages afin de préserver le foncier, ce qui ne s’est pas fait sans créer lo-

calement de fortes tensions. 

 

Si le Chablais n’a pas de centre universitaire sur place, les acteurs lo-

caux ont su tisser des collaborations solides avec des universités et 

des clusters pour installer un certain nombre de modules de formation 

spécifiques, adaptés à l’économie locale, alternant cours sur place, et 

cours numériques permis par la généralisation de l’enseignement en 

ligne.  
 

 
EXTRAITS DES ENTRETIENS  
 

« Je ne crois pas que le Chablais soit forcément le périmètre le plus 

adapté, il faut voir beaucoup plus large. » 

 

« Il faut s’affranchir de limites qui n’ont plus de sens aujourd’hui. Les 

territoires sont plus adaptés à la mondialisation que ne le sont les 

États. » 

 

« De toute façon, nous avons trop besoin les uns des autres. » 

 

« Le Chablais a un fort potentiel pour les entreprises suisses, il faut 

leur apporter les conditions nécessaires pour s’installer. » 

 

« Il faut que les élus fassent plus confiance aux entreprises. » 

 

« Sur le Chablais, on n’a pas besoin d’aller chercher de l’or, on est as-

sis sur un vrai filon, mais que l’on n’exploite pas réellement. » 

 

« Pour se développer, le Chablais doit construire un pôle de compé-

tences sur une ou des filières précises, mais en travaillant avec des 

territoires voisins. » 

TABLEAU DE BORD 
 

 
  2015 S2 

Habitants   135 000 180 000 

Emplois  40 000 60 000 

Économie pro-
ductive  25 % 35 % 

Part frontaliers  26 % 20 % 

Tourisme  ++ ++ 

Gouvernance 
locale    
Coopération 
transfrontalière    
Revenu moyen  €€ €€ 

Inégalités so-
ciales  €€ € 
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RECIT : UNE JOURNÉE EN 2040 

 
Hans est dans le train qui l’amène du siège de son entreprise (Electric 

Leman Boats) à Genève vers Evian. Il en profite pour admirer les pay-

sages qui ont été préservés malgré la croissance démographique du 

territoire, au prix de politiques parfois contraignantes. 

 

Arrivant à la plate-forme multimodale de Perrignier, il en profite pour 

finir d’écouter l’interview du nouveau président de l’Euro-Région « Le-

man District ». Cela fait 4 ans que la Suisse est intégrée à l’Union 

Européenne mais déjà 10 ans que la zone de libre-échange a été 

créée. Pour lui, rien de plus normal de voyager facilement d’un bout à 

l’autre du Léman, mais ses parents ont encore du mal à se faire à 

cette absence de démarcation entre France et Suisse.  

 

Hans va inspecter son établissement, 20 salariés, de Maxilly qui fa-

brique des moteurs électriques destinés aux activités nautiques. Il ne 

regrette pas son choix d’installation, même s’il avait de sérieux doutes 

quand l’agence de développement économique du bassin lémanique 

lui avait conseillé ce site d’implantation. L’agence avait raison, en plus 

du foncier, il a trouvé tout un écosystème favorable au développement 

de la filière avec notamment la section nautique du Cluster Outdoor 

Sports Valley (OSV) installée à Excenevex 

 

Avant de rejoindre Maxilly, il va au nouvel incubateur d’Evian, dédié 

aux projets nautiques, inauguré par le Président de la Communauté 

d’Agglomération du Sud-Léman (CASL). C’est le troisième incubateur 

sur le Chablais après, Morzine et Bons-en-Chablais, même si les 

autres sont positionnés sur d’autres secteurs d’activité. D’ailleurs avec 

les ingénieurs de l’antenne de l’EPFL à Thonon, il espère bien y tester 

son projet de moteurs utilisant l’eau du lac comme moyen de propul-

sion. 

 

Sa directrice de site, Sylvie, vient le chercher après l’inauguration. Du-

rant le trajet, ils bavardent de l’orientation de leurs enfants qui sont en 

dernière année de lycée. Hans, regrette que son fils ne suive pas la 

formation de dessinateur 3D, installée dans le centre de formation uni-

versitaire à Thonon, qui rassemble plusieurs antennes de facultés. Il 

préfère partir à Lyon, pour suivre ses amis. Pour Sylvie, c’est l’inverse, 

elle aurait aimé que sa fille quitte rapidement le nid ! Pourtant, elle sui-

vra les 4 premiers semestres de sa formation en mécatronique sur le 

Chablais avant de finir sa formation à Cluses, au Pôle lémanique du 

décolletage. 

 

Après sa réunion, il louera une voiture électrique et partira en week-

end se rafraîchir dans la Vallée d’Abondance. Heureusement qu’il a 

ses petites adresses pour être au calme, il y a désormais presque plus 

de fréquentation l’été qu’en hiver !  

 

Hans fait partie du Conseil des Citoyens Lémaniques, organisme con-

sultatif composé de citoyens et d’entrepreneurs des 2 rives qui donne 

des avis et participe à la co-construction des projets locaux. Bénévo-

lement, Hans travaille sur les dossiers énergétiques, au vu de son 

domaine d’activité professionnel. Pendant son week-end de détente, il 

faudra qu’il finisse d’étudier le dossier de restructuration de la chauffe-

rie bois du Biot, qui aura une efficacité énergétique doublée après 

travaux. Il faut dire qu’elle date, depuis 2023 !  
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S3- L’ISOLEMENT CONTRAINT 
 

En 2040, le Chablais est devenu un territoire isolé où foisonnent les coopérations locales. 

 
L’Europe en général et la Suisse en particulier ont perdu la bataille de 

la mondialisation. Les voisins helvètes ont tenu un peu plus longtemps 

grâce à leur compétitivité, mais les pays européens n’ont pas résisté 

face à la concurrence féroce des anciens pays émergents. Le centre 

de gravité de l’économie mondiale est désormais en Asie. Genève a 

fini par devenir un pôle financier de second rang et plusieurs sièges de 

grandes organisations internationales sont partis à Séoul, Shanghai ou 

Singapour. 

 

Le développement de Genève et Lausanne a été stoppé dès 2020, en-

trainant la fin de la métropolisation du bassin lémanique. Le déclin 

s’est fait progressivement, mais les conséquences pour le Chablais se 

sont fait rapidement sentir. Son attractivité liée à la proximité de 

l’économie suisse étant désormais nulle, les flux migratoires se sont 

d’abord taris puis inversés. Le Chablais est redevenu une terre 

d’émigration, comme au 19è siècle, et sa population a baissé pour se 

stabiliser ensuite autour de 100 000 habitants.  

 

Que ce soit en France ou dans le reste de l’Europe, subsistent 

quelques bastions économiques, qu’ils soient industriels, touristiques... 

Pour conserver ces bastions qui ont une visibilité mondiale, l’État a en-

couragé la concentration économique. Par exemple, aucune entreprise 

de mécatronique ne peut légalement se créer en France, hormis dans 

le périmètre réservé de la Vallée de l’Arve. Cette stratégie de spéciali-

sation totale a pour but de limiter la concurrence entre territoires 

français et de conserver quelques filières d’excellence.  

 

La consommation, moteur du développement économique en 2015 a 

chuté avec l’inversion démographique et la chute du pouvoir d’achat, 

qui ont aussi fait chuter le BTP. Les activités industrielles ont soit péri-

clité soit délocalisé leurs activités dans les pôles d’excellence 

encouragés par l’État, voire à l’étranger. Avec la fermeture par dizaine 

de grandes d’enseignes et d’industries, les friches économiques se 

sont multipliées, tout comme les friches résidentielles. 

 

La captation de revenus extérieurs a fortement diminué. L’État a dras-

tiquement réduit les minimas sociaux, les retraites, et l’intervention 

publique en général. La part des actifs travaillant en dehors du terri-

toire est très faible, d’autant que les couts de déplacement sont 

importants, fortement corrélés au prix de l’énergie. Seul le tourisme 

permet de capter quelques devises. La préservation des milieux natu-

rels suite à la fin de l’urbanisation a permis de conserver l’identité 

rurale du territoire et ses paysages. Toutefois, face à la mondialisation 

du tourisme, seuls quelques sites se sont maintenus et développés en 

s’orientation vers un tourisme de luxe uniquement : Evian, Yvoire, Avo-

riaz. Tous les autres sites sont devenus non rentables 

économiquement. 

 

La nature de l’économie locale s’est transformée. Elle est désormais 

plus autarcique, artisanale et vise avant tout à satisfaire les besoins de 

la population locale. La logique marchande qui prévalait a évolué pour 

partie vers une logique de partage, de coopération. Ce retour au local 

a également gagné l’agriculture avec le développement de petites ex-

ploitations, mais également de l’autoproduction.  

 

Les modèles d’organisation sont toutefois très différents d’un territoire 

à un autre : pour certains, la vie locale est organisée autour de coopé-

ratives de production ou d’associations, dans d’autres c’est la 
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collectivité qui chapeaute les aspects de la vie courante ou des collec-

tifs autogérés. Dans les sites touristiques, les grandes entreprises, qui 

appartiennent presque toutes à des groupes mondiaux, sont au cœur 

de la vie quotidienne (logement, loisirs…), le plus souvent dans une 

logique paternaliste.  

 

La précarisation de la population, réelle en termes de diminution de re-

venus, a été partiellement contrebalancée par ces nouvelles formes de 

production et de solidarités, qui nécessitent toutefois une intensité de 

travail plus importante, dans une économie avec une forte composante 

informelle. 

 

 

 

EXTRAITS DES ENTRETIENS  
 

« Les chablaisiens se plaignent beaucoup, et passé la barrière de Ma-

chilly, vivent entre-eux, comme dans un kibboutz ! » 

 

« La main d’œuvre est de très bonne qualité ici, les salariés sont tra-

vailleurs, réguliers, de parole, et ne regardent pas sur leurs heures. » 

 

«Il demeure un esprit de clocher très fort, est-ce parce-que le Chablais 

a longtemps été isolé ? » 

 

« Que se passera-t-il en cas de rupture ? Tout cela n’est pas durable. 

Nous devons valoriser nos savoir-faire locaux, notre gastronomie, 

notre artisanat, notamment la filière bois qui a des débouchés nom-

breux. » 

 

« Par contre, le jour où la Suisse tombera… » 

TABLEAU DE BORD 

 

 
  2015 S3 

Habitants   135 000 100 000 

Emplois  40 000 25 000 

Économie pro-
ductive  25 % 10 % 

Part frontaliers  26 % 5 % 

Tourisme  ++ + 

Gouvernance 
locale    
Coopération 
transfrontalière   - 
Revenu moyen  €€ € 

Inégalités so-
ciales  €€ € 
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RECIT : UNE JOURNÉE EN 2040 
 

Daniel se lève à 5h00, ce dimanche. Comme tous les matins, même 

quand il va au bureau, il s’affaire à s’occuper des quelques moutons, 

lapins, poules et même les deux vaches, dont il est propriétaire.  

 

Il est maintenant 7h30, avec Aurélie, sa femme, ils vont tous deux par-

ticiper aux travaux communaux jusqu’à 11h30. Comme presque tous 

les habitants : ils doivent 5 demi-journées de travail par mois à la col-

lectivité en échange de la location d’un logement à loyer modéré. 

Aujourd’hui, ils feront soit partie de l’équipe de déneigement des rues 

soit de celle qui participe à la construction de la maison de Medhi et 

Yin, un couple qui vient de Thonon. Daniel aime ces moments où la 

communauté se retrouve et ne comprend pas que certains font tout 

pour éviter ces tâches. De toute façon, ils finiront certainement par 

perdre  

 

À midi, ils partent enfin voir les parents de Daniel, qui habitent à Veigy 

et comme à chaque fois, il craint de passer par Douvaine. Non pas à 

cause des bouchons, que ses parents auraient apparemment connus, 

mais à cause du sentiment d’abandon qui le tiraille quand il traverse la 

Commune avec toutes ces habitations vides et dégradées. Ils déjeune-

ront avec Jeanne, la sœur de Daniel, qui travaille dans un centre 

d’appel à Archamps technopôle. Heureusement que China Telecom a 

investi pour prendre les locaux laissés vacants par les anciennes start-

up : 300 emplois d’opérateurs téléphoniques ont été créés. Daniel se 

demande comment elle fait : parler toute la journée en mandarin à des 

clients insatisfaits de leurs nouveaux gadgets. 

 

Daniel travaillait auparavant à Oyonnax, unique centre de plastronique 

en France, mais s’est installé à Orcier pour emménager avec Aurélie, 

depuis 15 ans maintenant. Désormais, Daniel travaille à Société de 

Reconquête Foncière, syndicat qui est chargé de racheter les friches 

économiques et résidentielles, qui recouvraient jadis une large partie 

du territoire pour les rendre à l’agriculture.  

Aujourd’hui, ils ne sont plus que 4 salariés contre 12 encore il y a 5 

ans, car la plupart des friches sont requalifiées.  

 

Avec la politique de partage du temps de travail, il ne travaille que 25 

heures par semaine pour un salaire de 800 € (de 2015), ce qui est éle-

vé par rapport aux autres salariés du territoire. Avec le salaire 

d’Aurélie, qui travaille dans un hôtel évianais, ils ont même les moyens 

d’entretenir une voiture. Mais comme tout le monde ici ou presque, ils 

exercent chacun une activité d’appoint. Elle travaille trois demi-

journées par semaine dans une coopérative autogérée de réparation 

de meuble, et lui s’occupe des animaux dont les produits sont réguliè-

rement échangés avec les productions de ses voisins. 

 

À 21h00, Daniel et Aurèlie sont rentrés chez eux et vont directement 

se coucher pour être en forme le lendemain. En pensant à sa vie 

maintenant,  il ne regrette pas son choix de vie même si sa situation 

matérielle n’a plus rien à voir. La région est agréable, arrive à faire 

vivre ses habitants et est restée à l’écart des troubles sociaux qui ont 

touché les grandes villes. 
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- PARTIE 4 - 

4 DÉFIS & 10 CHANTIERS POUR LE 

DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE DU CHABLAIS 
    

 

Afin de tendre vers le scénario souhaité par les acteurs locaux, le Chablais devra mettre en œuvre 10 chantiers visant à favoriser le dé-

veloppement économique du territoire, eux-mêmes devant répondre à quatre défis. La démarche reconnait le rôle essentiel de 

l’entreprise comme source de création de richesses : il n’est donc pas ici question de faire à la place des entreprises, mais de 

leur apporter toutes les conditions de réussite en créant un écosystème favorable à leur création, leur développement et leur 

implantation. 

 

1 2 3 4 

 
 

 
 

 

Emplois

Actifs

Economie 
productive

Economie 
résidentielle

Chablais

Haute-
Savoie

SuisseRhône-
Alpes

Ruralité Montagne

Littoral Urbanité

Société 
civile

Politique
Entrepris

es
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SCÉNARIO 

SOUHAITE 

SCÉNARIOS 
NON SOUHAITES 

10 

CHANTIERS 

 
Positionnement 

Formation 

Innovation 

Accompagnement 

Filières 

Capacités d’accueil 

Financement 

Organisation 

… 
 
 

SE PROJETER 
ATTEINDRE LA VISION 

SOUHAITEE 

 

4 DÉFIS 
 

REUSSIR LES 

CHANTIERS 

Pour atteindre 

ce scénario 

Pour éviter 

ces scénarios 

DOUBLE 
REEQUILIBRAGE 

OUVERTURE ET 
CAPTATION 

COMPLÉMENTARI

TÉ & SOLIDARITES 

GOUVERNANCE & 
STRATEGIE 
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4.1- Quatre défis pour Chablais 2040

LE DEFI DU DOUBLE REEQUILIBRAGE 
 

Ce défi pose le postulat que la prospérité du Chablais dépendra 
d’abord de l’intensité et de la qualité de son propre développe-
ment économique et non d’une simple relation de dépendance 
aux métropoles voisines. Par ailleurs, le Chablais doit faire évo-
luer son modèle de développement dans un contexte de 
réglementations environnementales plus fortes 

 

     
 

En termes économiques, le Chablais connait deux déséquilibres ma-

jeurs qui continuent à se creuser et qui font craindre de le voir devenir 

un territoire dortoir : 

 l’écart croissant entre le nombre d’actifs et le nombre 

d’emplois locaux, augmentant sa dépendance à la Suisse. 

 la part croissance des activités présentielles dans l’économie 

locale. Le rééquilibrage doit se faire au profit de l’économie 

productive qui offre des postes de travail plus qualifiés et en-

gendre des effets d’entrainement plus importants sur le reste 

de l’économie locale.  

 

 

Ces deux déséquilibres sont des conséquences courantes de la pé-

riurbanisation des espaces proches des métropoles, causant entre 

autres des phénomènes d’uniformisation : paysages, valeurs, activi-

tés… Ces conséquences ne sont pour autant pas irréversibles à 

condition que le Chablais conserve une identité économique propre et 

les marges de manœuvre nécessaire pour agir. 

 

 

LE DEFI DE L’OUVERTURE ET DE LA CAPTATION 

 

Ce défi pose le postulat que le développement économique du 
Chablais passera par son ouverture aux territoires extérieurs afin 
de capter des ressources qui sont actuellement manquantes ou 
en quantités insuffisantes, sans pour autant nuire aux équilibres 
fragiles de son écosystème. 

 

 
 

Le Chablais, malgré sa croissance, reste un territoire majoritairement 

rural et périurbain. De fait, les ressources nécessaires au développe-

ment économique souhaité par les acteurs locaux ne sont pas toutes 

présentes localement.  

Emplois

Actifs

Economie 
productive

Economie 
résidentielle

Chablais

Haute-
Savoie

SuisseRhône-
Alpes
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Dans un système de plus en plus ouvert et de plus en plus intercon-

necté, le Chablais doit nécessairement tisser des relations plus étroites 

avec les espaces voisins, français ou suisses, pour capter les res-

sources dont il ne dispose pas ou en quantité insuffisante : services 

aux entreprises, clusters, formations, notoriété (Grand Genève, Savoie 

Mont-Blanc), investissements…  

 

Cette ouverture ne peut se cantonner au seul désenclavement par les 

infrastructures de transport, le développement des territoires étant lar-

gement fondé sur la qualité et l’intensité des relations entre agents 

socio-économiques, locaux ou extraterritoriaux. 

 

 

LE DEFI DE LA COMPLEMENTARITE ET DES SOLIDARITES 
 

Ce défi pose le postulat que la diversité du Chablais lui procure 
des atouts multiples pour favoriser son développement écono-
mique, à condition de trouver les connexions nécessaires. 

 

 
 

Le Chablais a la chance d’être composé de territoires diversifiés qui lui 

permettent de capter des sources de revenus variés. Chacun de ces 

espaces, qu’il soit industriel, résidentiel, récréatif, touristique, monta-

gnard, littoral... est source d’opportunités économiques 

complémentaires par rapport aux autres.  

Une des clés de la prospérité locale passera donc par la construction 

de passerelles de synergies entre ces opportunités.  

 

Par ailleurs, la complémentarité doit s’accompagner d’une solidarité 

plus forte entre ces espaces, afin de pallier aux facteurs d’évolution ex-

ternes qui impactent et impacteront tous les territoires : compétition 

mondiale, pression sur les ressources, vieillissement, baisse de 

l’intervention publique… 

 
 

LE DEFI DU POSITIONNEMENT ET DE LA GOUVERNANCE 
 

Ce défi pose le postulat que le Chablais a besoin d’un position-
nement économique clair et d’une gouvernance unie pour 
répondre aux enjeux d’aujourd’hui et de demain. 
 

 
 

Le Chablais souffre aujourd’hui de l’absence de positionnement éco-

nomique clair si ce n’est une vocation touristique affirmée pour une 

partie du territoire.  

Ruralité Montagne

Littoral Urbanité

DEVELOPPEMENT ECONOMIQUE

Société 
civile

Politique
Entrepri

ses



 

   
31 

 

Chablais 2040 - Rendu de la phase prospective 

Ce manque de positionnement limite son attractivité et sa visibilité, 

alors qu’il est de plus en plus intégré dans un bassin lémanique élargi, 

avec le risque prévisible d’être noyé au sein de cette entité, s’il ne peut 

faire valoir une identité propre.  

 

Le système économique actuel, tout comme le fonctionnement des ter-

ritoires, sont fondés avant tout sur des flux (financiers, numériques, 

humains, de marchandises) qui transcendent largement les périmètres 

administratifs, a fortiori les échelles communale ou intercommunale. La 

construction d’un positionnement économique fort nécessite une ad-

hésion transpartisane des différents acteurs du territoire, politiques et 

socio-économiques, à une stratégie partagée à mettre en œuvre col-

lectivement.  
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4.2- Dix chantiers prioritaires 
 

 

Ces 10 chantiers épousent l’ensemble champs du développement 

économique et auraient pu donc être rattachés à presque n’importe 

quel autre espace. L’enjeu pour le Chablais est donc d’apporter 

une réponse adaptée et spécifique à chacun d’entre eux. 

 

 

1- Identifier, construire et valoriser un positionnement 

économique spécifique au Chablais 

L’objectif de ce chantier est d’identifier les ressources et les caractéris-

tiques propres au Chablais, afin de construire une stratégie de 

développement économique différenciant par rapport à ses voisins. 

L’affirmation d’un positionnement économique clair permettra au terri-

toire de mieux préserver et faire-valoir ses intérêts dans un bassin 

lémanique auquel il est de plus en plus intégré. 

 

 

2- Développer des filières d’excellence valorisant les res-

sources du territoire 

Fortement corrélé au chantier précédent, l’objectif est de concentrer 

les moyens sur des filières d’excellence, afin de créer un écosystème 

favorable au développement de ces activités. Cette stratégie permettra 

d’éviter le saupoudrage des ressources, notamment financières et par-

ticipera à réduire le décalage entre le Chablais et ses voisins en 

termes de visibilité économique, et donc d’investissements potentiels. 

 

 

3- Renforcer le positionnement international de l’activité 

touristique tout en l’adaptant aux nouveaux modes de 

consommation 

L’objectif de ce chantier est de conforter l’activité touristique locale, 

premier secteur d’activité économique du territoire. Le tourisme est à la 

croisée d’enjeux locaux (gouvernance, hébergement, offre) et extrater-

ritoriaux (changements climatiques, concurrence mondiale, nouvelles 

façons de consommer…) qui remettent en question son modèle de dé-

veloppement actuel.  

 

 

4- Favoriser l’émergence et la pérennité de nouvelles acti-

vités 

Le développement économique du Chablais futur passera vraisembla-

blement peu par des logiques exogènes du fait d’une attractivité 

économique assez faible, comparée à des territoires mieux dotés (ac-

cessibilité, foncier, environnement économique). En revanche, la 

création et le développement des entreprises existantes sont des le-

viers crédibles et pertinents pour la création d’emplois, à condition 

d’avoir l’accompagnement adéquat. 

 

 

5- Accompagner l’évolution du modèle économique des 

entreprises pour maintenir leur compétitivité 

Les entreprises connaissent aujourd’hui de profondes mutations dans 

leurs activités : nouvelles façons de produire (impression 3D, stratégie 

RSE, prise en compte du développement durable…), de communiquer 

(numérique…), de s’organiser (co-développement, innovation ou-

verte…) le tout lié à des impératifs réglementaires (RGE, 

accessibilité…). L’objectif de ce chantier est d’identifier les leviers pour 

accompagner les entreprises du territoire dans ces évolutions.  
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6- Favoriser la capacité d’entraînement des leaders et des 

« pôles de compétences » sur le tissu économique  

Dans un monde toujours plus ouvert et donc plus concurrentiel, garder 

une longueur d’avance sur ses concurrents (locaux, régionaux ou in-

ternationaux) est primordiale pour les entreprises. Cela passe avant 

tout par une logique d’innovation permanente, qu’elle soit technolo-

gique, organisationnelle ou autre. Si les entreprises d’une certaine 

taille peuvent enclencher seules ces processus, les PME et les TPE 

n’ont pas forcément les moyens humains et/ou financiers de se le 

permettre. 

 

 

7- Développer des formations en lien avec les spécificités 

économiques du territoire 

Pour les entreprises d’un territoire, bénéficier d’une main-d'œuvre qua-

lifiée et adaptée à leurs activités est un atout important. Or, le Chablais 

accueille aujourd’hui assez peu de formations, notamment des forma-

tions post-bac, ce qui engendre un départ massif des 15-25 ans et une 

faible attractivité vis-à-vis de jeunes extérieurs au territoire. L’objectif 

de ce chantier est donc d’identifier les nouvelles formations à soutenir 

sur le Chablais pour favoriser le développement des entreprises. 

 

 

8- Générer des capacités d’accueil diversifiées et qualita-

tives pour les entreprises 

Afin de permettre la création et le développement des entreprises lo-

cales, voire l’implantation d’entreprises extérieures, la mise en place 

d’une offre immobilière et foncière adaptée est primordiale. Le territoire 

se caractérise en effet par des disponibilités actuelles et futures faibles 

ainsi qu’une offre peu diversifiée et peu qualitative, aux égards des ter-

ritoires extérieurs.  

 

 

9- Trouver de nouveaux modèles de financement à destina-

tion des projets de développement du territoire 

Le contexte économique actuel est tendu : les entreprises ont des 

marges opérationnelles réduites et les collectivités, des budgets res-

serrés. Or, il est nécessaire de maintenir un certain niveau 

d’investissement pour que le tissu économique et le territoire restent 

compétitifs et attractifs, dans une économie ouverte. L’objectif de ce 

chantier est d’identifier de nouveaux modèles de financements des 

projets de développement économique à travers, par exemple, les par-

tenariats publics-privés, la mobilisation de l’épargne locale et/ou 

citoyenne. 

 

 

10- Assurer le pilotage, l’animation et le suivi de Chablais 

2040  

Chablais 2040 a l’ambition de devenir la stratégie de développement 

économique du Chablais pour les années à venir, réunissant toutes les 

composantes du territoire : entreprises, élus, société civile. L’objectif 

de ce chantier est donc de travailler au cadrage de la démarche, no-

tamment les modalités de sa mise en œuvre, de l’évaluation de 

l’efficacité des actions conduites et de la mise à jour des orientations 

stratégiques en fonction des évolutions du territoire. 

 

 

Ces 10 chantiers seront traités dans la seconde phase de la dé-

marche qui vise à émettre des préconisations et des propositions 

d’actions sur les thématiques ayant directement trait au dévelop-

pement économique. Néanmoins, le développement économique 

du territoire ne se cantonnera pas à ces 10 chantiers et nécessite-

ra des actions plus larges sur le transport et les déplacements, le 

logement (pour les salariés), la transition énergétique ou la cohé-

sion sociale du territoire. 


